
n u m é r o

71

septembre 2011



ÉLECTRICITÉ GÉNÉRALE

Michel  DELUBAC

1194, chemin de Canet - 84 210 Pernes-Les-Fontaines

 04 90 61 62 92 - Fax 04 90 61 39 68
delubac@wanadoo.fr

TRAVAUX AERIENS SOUCHON
Entretien, Réparation, Nettoyage

Tél. : 04 90 85 99 71
ta.souchon@wanadoo.fr

28, rue du Grozeau - 84000 AVIGNON

ENTREPRISE GÉNÉRALE 
DE MAÇONNERIE

SARL Jean-Pierre REY
De Père en Fils depuis 1926

Gérant Bruno REY
Rénovation - Plâtrerie
Carrelage - Façades

•
1 A, boulevard Gambetta

84000 AVIGNON
Téléphone 04 90 82 22 38 - 04 90 27 91 53

Télécopie 04 90 85 63 25

La Pierre
des Garrigues

Entreprise de maçonnerie

Le Bas Arthèmes - 84560 MÉNERBES
Téléphone et Télécopie : 04 90 72 29 84

portable : 06 88 47 11 35

V. Orlandini

Livres religieux et de littérature générale
Livres pour enfants et adolescents

Disques religieux – Imagerie – Art religieux

23, boulevard Amiral Courbet – 30000 NÎMES – 04 66 67 88 01
Télécopie 04 66 21 66 65 – nimes@siloe-librairies.com

Peinture et Décoration
SOLS SOUPLES

Z.A. de l’Espoir - 84210 Pernes-les-Fontaines
Tél. : 04 90 61 38 67 - Fax : 04 90 61 38 76

ga.peinture@wanadoo.fr

Publicités

Bonnes 
adresses
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Nos rubriques 
« Au cœur du diocèse » et « Les Brèves » 

sont le reflet de la vie de votre secteur paroissial. 
Faites-nous parvenir vos textes 

avant le 15 de chaque mois précédant la parution, 
à l’adresse email :

eda@diocese-avignon.fr
Merci pour votre collaboration
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Offi ciel

APPRENDRE À LIRE

A vec la rentrée revient le souvenir de ce temps privilégié que 
constitue celui de l’apprentissage de la lecture : Voici que tout 
à coup nous est donnée une clé qui ouvre la porte d’un monde 

que nous avions sous les yeux et dans lequel nous ne pouvions pas 
entrer !

C’est un peu à la même expérience que nous appelle et nous conduit la 
lectio divina. Mais ici, l’ouverture est encore bien plus grande, bien plus 
profonde, car ce n’est pas au monde du langage humain qu’il nous est 
donné d’accéder mais à la parole de Dieu : C’est Dieu lui-même qui nous 
parle à travers les Ecritures.

Cette lecture nous nourrit et nous transforme de l’intérieur, doucement, 
régulièrement, progressivement, sans même que nous en soyons vrai-
ment conscients, car notre Père est humble et discret. La brise légère 
de son Esprit, sa Parole vivante et la douceur de son amour nous façon-
nent peu à peu.

Ouvrons la porte et s’accomplira la promesse du Seigneur : « Nous vien-
drons à lui et nous ferons chez lui notre demeure » Jn 14, 23. ■

Henri Faucon

Le mot 
de la rédaction

Offi ciel

Ensemble paroissial

Par rescrit de S. Exc. Mgr. l’Archevêque 
du 12 juillet 2011, est créé « l’ensemble 
paroissial du pays de Sault », 
constitué des paroisses de Sault, Aurel, 
Lagarde d’Apt, Monieux, les Abeilles, 
Saint-Christol, Saint-Trinit, Saint Jean de 
Durfort, Verdolier, Brantes, Saint-Léger et 
Savoillan, dans le but de faciliter l’exercice 
de la charge paroissiale en particulier dans 
sa dimension administrative. 
En étant curé de cet ensemble paroissial, 
le curé l’est de chacune dont cet ensemble 
est constitué. Cette création prendra effet 
le 1er janvier 2012.

Nominations
Les différentes nominations dans les ser-
vices diocésains seront publiées dans le 
numéro d’octobre de EDA.

Mais dès maintenant nous tenons à remer-
cier le Père Jérôme Dejean de la 
Bâtie pour tout le travail effectué dans 
le diocèse durant ces 15 années, tant en 
paroisse que pour la formation perma-
nente et bien sûr les enseignements aux 
séminaristes. A sa demande de vouloir 
vivre sa vie sacerdotale selon la spiritua-
lité oratorienne, il rejoint la communauté 
de l’Oratoire de Hyères dans le Var.

M., Mme, Mlle.............................................................................................
Adresse.......................................................................................................
Code Postal.................................Ville.........................................................
Tél.: .............................................mél : ...................................................... 
A........................................ le...........................
      Signature

Règlement 
par chèque bancaire ou CCP 

à l’ordre de 
Secrétariat de l’Archevêché

 à adresser à : 
Eglise d’Avignon Service Abonnement
31, rue Paul Manivet - BP 40050

84005 Avignon cedex 1

A
B

O
N

N
EZ

-V
O

U
S

R
EA

B
O

N
N

EZ
-V

O
U

S  Je m’abonne à EDA 35 €  Je me réabonne à EDA 35 € Abonnement de soutien à partir de 40 €

Abonnement pour 1 an à la revue Eglise d’Avignon (EDA) - 10 numéros

Pour mieux participer à la vie diocésaine,
informez-vous, abonnez-vous !

Directeur de Publication : Pascal ANDREANI - Rédacteur en chef : 
Henri FAUCON - Comité de rédaction : Père Pierre Joseph VILETTE, 
François GUEZ, Tancrede de VILLELLE, Jean-François KOPP, 
Françoise FAYOLLE, Patrick ARTUR. Comité de relecture : Patrick ARTUR, Henri 
FAUCON, Françoise FAYOLLE. Illustrations : Pedro MARINHO FONSECA Jr - 
Infographie de la couverture : EDA

Service diocésain de la Communication
49, ter rue du Portail Magnanen - 84000 AVIGNON - Tel : 04 90 82 25 02
Secrétariat Archevêché 
31, rue Paul Manivet, BP 40050 - 84005 AVIGNON cedex 1
04 90 27 26 00 – archeveche@diocese-avignon.fr
C.P.P.A.P : 0707G81915 – Dépôt légal à parution
Maquette - Imprimerie : MG imprimerie – 84210 Pernes-les-Fontaines
© Photos : Delay, DR, Service diocésain de la Communication 



4

Agenda

Samedi 3 septembre
  17h00, messe pour le ban 
des vendanges

Dimanche 4 septembre
  10h00, installation du Père 
Daniel Brehier à la Métropole 
Notre-Dame des Doms

Lundi 5 septembre
  10h00, Conseil économique 
Restreint
  18h00, conseil diocésain des 
affaires économiques

Vendredi 9 septembre
  Matinée, conseil épiscopal

Samedi 10 septembre
  8h30, rencontre au collège 
Saint-Louis du Barroux
  11h-17h, Rencontre des 
communautés nouvelles et 
de la communion Saint Jean 
Baptiste à Saint-Gens

Dimanche 11 septembre
  10h30, Installation du 
Père Jean-Marie Gérard à 
Carpentras 

Lundi 12 et 
mardi 13 septembre
  11h-17h, session des 
nouveaux arrivants
  9h-16h, rencontre du 
Mouvement Chrétien des 
Retraités à Notre-Dame de 
Lumière

Lundi 19 et 
mardi 20 septembre
  Session des nouveaux curés

Lundi 19 septembre
  10h00, conseil économique 
restreint

Samedi 24 septembre
  11h00, inauguration de la 
Bibliothèque de la Maison 
diocésaine
  18h30, installation du  Père 
Charles-Bernard Savoldelli à 
Mazan

Dimanche 25 septembre
  10h45, Fête de Saint Elzéar 
et Bienheureuse Delphine à 
Ansouis
  Pèlerinage de l’association 
Saint Côme et Saint Damien, 
à Gigondas

Mardi 27 septembre
  9h30-16h00, conseil 
presbytéral

Mercredi 28 et 
jeudi 29 septembre
  Réunion à Paris

Vendredi 30 septembre
  Matinée, conseil épiscopal

  "Tous, d'un même cœur, étaient assidus 
à la prière avec quelques femmes, dont Marie mère de Jésus, et avec ses frères." (Ac. 1, 14)

Agenda de Mgr Cattenoz au mois de septembre 2011

  Pour que les enseignants sachent transmettre 
l’amour de la vérité  et éduquer aux valeurs 
morales et spirituelles authentiques.
  Pour que les communautés chrétiennes 
éparpillées sur le continent asiatique témoignent 
avec ferveur de la joie évangélique.

intentions 
de prières

pr
io

ns



LA NOUVELLE ANNÉE PASTORALE :
LES TEMPS FORTS

Mgr Jean-Pierre Cattenoz

Archevêque d’Avignon

A
u moment où commence une nouvelle année 
pastorale, je voudrais tout d’abord vous sou-
haiter à tous une bonne rentrée en espérant 
que les uns et les autres vous avez pu pro-

fi ter de l’été pour vous reposer et refaire vos forces.

Au moment où j’écris cet éditorial, nous nous apprê-
tons à partir pour les JMJ avec, dans un premier temps, 
un séjour à Tarragone avant de gagner Madrid pour 
le grand rassemblement des jeunes du monde entier 
pour une grande veillée et une eucharistie présidée par 
Benoît XVI entouré d’évêques venus du monde entier. 
Je rends grâce pour ce temps fort que nous allons vivre 
en Eglise avec les jeunes et autour du Saint Père avec 
pour thème : « Enracinés et fondés en Christ, affermis 
dans la foi », un véritable programme de vie pour nous 
tous.

Cette nouvelle année pastorale sera marquée par trois 
événements importants :

• Le neuvième centenaire de la consécration de la 
Métropole. Cet anniversaire, le 8 octobre prochain, 
donnera lieu à une année jubilaire qui commencera 
par un triduum prêché par le Père Jean-Miguel Gar-
rigues, dominicain de la Province de Toulouse, et par 
une messe solennelle célébrée le dimanche 9 octobre 
que présidera le Cardinal Philippe Barbarin, primat des 
Gaules. Cette année jubilaire sera l’occasion de rendre 
grâce pour toutes les générations de chrétiens qui nous 
ont précédés et qui nous ont transmis la foi en Jésus 
Christ. Elle sera également l’occasion de redécouvrir la 
place de la cathédrale dans une Eglise diocésaine et de 
nous réapproprier les grands textes de nos Pères dans 
la foi sur l’Eglise, telles les lettres d’Ignace d’Antioche. 
La commission chargée d’animer l’année jubilaire vous 
transmettra toutes les initiatives proposées.

- Une année sur la famille, demandée par l’Eglise de 
France, mais souhaitée également par le Conseil diocé-
sain de pastorale : comment rester insensibles devant la 

précarité de la famille et devant tant de familles en pré-
carité ? Comment également aider les familles monopa-
rentales, les femmes abandonnées par leur mari et qui 
doivent du jour au lendemain assumer seules l’éduca-
tion de leur enfant et la gestion matérielle de la famille ? 
Comment notre Eglise peut-elle agir avec l’inventivité 
de la charité devant tant de situations inextricables ? Je 
souhaiterais une mobilisation de tous sur cette question 
cruciale pour la société aujourd’hui, mobilisation de la 
pastorale familiale, des équipes Notre-Dame et de tous 
les mouvements qui de près ou de loin rassemblent ou 
rejoignent des familles.

- Le cinquantième anniversaire du Concile Vatican II, 
qui sera fêté en 2012. A cette occasion, j’invite tous les 
chrétiens qui le pourront à relire et à travailler, seul ou 
en groupe et en paroisse, les textes du Concile pour en 
vivre toujours mieux. En même temps, je vous invite à 
ne pas oublier un texte important qui a fait suite au ving-
tième anniversaire du Concile, l’exhortation apostolique 
sur la vocation et la mission des laïcs dans l’Eglise et 
dans le monde (Christifi deles Laïci). Sur le plan national, 
plusieurs colloques et un certain nombre de manifesta-
tions ponctueront cet anniversaire.

- Enfi n, « Eglise d’Avignon » essaiera tout au long de 
l’année de proposer une réfl exion sur la vie de notre 
Eglise à travers tous ses visages, sans jamais oublier 
que nous devons tous vivre enracinés et fondés sur 
le Christ. ■

Le Mot de l’évêque  

Chaque vendredi à 12h15 

et chaque dimanche à 10h00
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A vous partager
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« C’est lui encore (le Christ) qui 

a donné aux uns d’être apôtres, 

à d’autres d’être prophètes ou 

encore évangélistes, ou bien 

pasteurs et docteurs, organisant 

ainsi les saints pour l’œuvre 

du ministère, en vue de la 

construction du Corps du Christ, 

au terme de laquelle nous 

devons parvenir, tous ensemble, 

à ne faire plus qu’un dans la 

foi et la connaissance du Fils 

de Dieu, et à constituer cet 

homme parfait dans la force de 

l’âge, qui réalise la plénitude 

du Christ » Ephésiens 4,11-13.

Cette belle phrase de saint Paul 
nous aide à comprendre le fond 
véritable du fonctionnement de 

notre Eglise, sa raison d’être, sa fi nalité 
et les moyens pour y parvenir. Ce n’est 
pas un programme de fonctionnement 
pour tous les siècles à venir, mais une 
lumière très forte sur elle-même dans 
la lumière de son Seigneur : « Dans ta 
lumière nous verrons la lumière » dit le 
psaume.

Originalité de l’Eglise

Le Seigneur a bâti son Eglise sur le 
roc de Pierre : qu’est-ce-à dire si ce 
n’est que son mode de fonctionne-
ment est totalement original par rapport 
aux institutions ou sociétés humaines 
d’hier comme d’aujourd’hui. Elle n’est 
ni monarchique ni démocratique, ni… 
Comme nous le proclamons dans le 
Credo, elle est « apostolique ». Guidés 
par l’Esprit Saint qui « conduit à la vérité 
tout entière » les Apôtres et leur suc-
cesseurs immédiats (pensons à saint 
Polycarpe ou saint Ignace d’Antioche 

par exemple) ont continué l’édifi cation 
du temple saint dans le Seigneur selon 
un mode de communion entre eux, 
selon ce qu’on appellera le « collège » 
des Apôtres, communion dans la foi 
et la responsabilité de la guidance du 
Peuple de Dieu. Progressivement, on 
voit apparaitre les communautés chré-
tiennes du bassin méditerranéen, du 
Moyen Orient, puis peu à peu celles 
du sud (Ethiopie) et de l’Est (Perse et 
Asie)… Toutes selon le même principe : 
une communion de foi autour d’un pas-
teur, l’évêque, en communion lui-même 
avec les autres évêques de la région 
et des grands « sièges » apostoliques 
comme Antioche, Rome, Alexandrie 
etc…

Le diocèse

Ainsi, peu à peu s’instaurent les « dio-
cèses », territoires bien défi nis, confi és 
à un évêque, normalement pour toute la 
durée de sa vie, ce qui manifeste le lien 
d’incarnation de l’Eglise tout entière : 
l’évêque est l’évêque d’un peuple pré-
cis sur un territoire précis.

Les réunions régulières de ces 
évêques entre eux au cours de l’his-
toire (Synodes, conciles régionaux, 
conciles nationaux, conciles œcumé-
niques), contribuent à consolider cette 
communion dans la foi que tous doivent 
avoir pour rendre parfaitement compte 
de leur foi, dans la vérité et la justice 
et annoncer ainsi fi dèlement la Bonne 
Nouvelle du Royaume.

C’est ainsi, qu’au fi l des siècles, mêmes 
s’ils ont évolués dans leur nombre, leur 
taille, même s’ils n’ont plus d’existence 
visible excepté dans les sables du 
désert, les diocèses sont toujours la 
structure « de base » de notre Eglise.

Beaucoup se demandent comment un 
diocèse comme le nôtre « fonctionne » 
(même si ce mot n’est pas très beau !), 
comment il est « gouverné », com-
ment il est structuré… Nous allons ten-
ter d’être le plus clair possible pour y 
répondre…

L’évêque

L’Evêque est le pasteur du diocèse. Il 
est envoyé par le Seigneur pour tous 
les gens qui vivent sur le territoire du 
diocèse (et pas seulement aux catho-
liques !) Cela montre bien la dimension 
catholique de notre Eglise : chaque 
personne a une place pour elle dans le 
cœur de Dieu et donc dans son Eglise ; 
une place préparée pour elle par le 
Christ qui a pour mission, dans son 
Eglise, de rassembler tous les enfants 
de Dieu dispersés.

L’Evêque tient le « gouvernail » de la 
barque-église du diocèse ; il conduit 
vers le Royaume, il enseigne par sa 
parole, il sanctifi e par les sacrements le 
Peuple de Dieu qui lui est confi é.
Pour cela, il n’a pas un gouvernement 
comme nos états, et il n’est pas un auto-
crate qui sait tout, voit tout et décide de 
tout !

La foi en question

LE GOUVERNEMENT DE L’EGLISE
DANS LE DIOCESE D’AVIGNON
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FOI

Les conseils

Il est entouré de « Conseils », sur les-
quels il s’appuie pour les décisions à 
prendre dans cette marche de l’Eglise 
vers le Royaume. Il n’a pas de « pro-
gramme » sur lequel il serait nommé 
et dont il devrait rendre compte devant 
des électeurs ! « Mon juge, c’est le Sei-
gneur » dira saint Paul (1Co 4, 3-5)

Ces Conseils sont soit obligatoires, soit 
« vivement recommandés »…

Le Conseil presbytéral : Le premier 
Conseil obligatoire est le « Conseil 
presbytéral ». Il est formé de prêtres : 
délégués élus dans les doyennés, délé-
gués de certains collèges comme les 
prêtres anciens, les religieux etc…, les 
doyens et les plus proches collabora-
teurs de l’évêque qui forment le Conseil 
épiscopal (Vicaire général, vicaires 
épiscopaux…) Le rôle de ce Conseil est 
d’être en quelque sorte le « sénat » de 
l’évêque ; sa consultation est obligatoire 
pour certaines décisions. Il se réunit 
environs 5 journées dans l’année.

Le Conseil diocésain pour les Affaires 
économiques : Il est aussi obligatoire. 
Composés de prêtres et de laïcs il 
conseille l’évêque dans les affaires éco-
nomiques et fi nancières et doit donner 
un avis délibératif dans des cas défi nis 
par le Code de Droit Canonique.

Le Collège des Consulteurs : Il est lui 
aussi est qualifi é pour donner son avis 
quant à certaines démarches, comme 
la nomination de l’économe diocésain. 
Il est composé de quelques membres 
du Conseil presbytéral.

Le Conseil épiscopal : Composé des 
proches collaborateurs de l’évêque 
(Vicaire général, vicaires épiscopaux), 
il se réunit au moins tous les 15 jours.

Le Conseil diocésain de Pastorale : Il est 
formé de laïcs appelés par l’évêque, 
pour trois ans, afi n d’échanger avec lui 
sur telle ou telle question touchant à la 
Pastorale du diocèse. Il se réunit au 
moins trois matinées par an.

Le Conseil diocésain de la Solidarité : 
Il touche à tout ce qui concerne l’aide 
au plus pauvres, quelle que soit cette 
pauvreté, voit ensemble comment 
vivre au mieux notre mission auprès 

d’eux, notamment en ce qui concerne 
aujourd’hui de nouvelles formes de 
pauvreté. Il est composé essentielle-
ment de laïcs, œuvrant directement 
sur le terrain. Il ne se substitue pas aux 
divers mouvements qui ont eux-mêmes 
leur spécifi cité et leur charisme dans 
ce domaine. Il est comme une «veille » 
permanente pour que l’ensemble du 
diocèse n’oublie pas cette mission 
reçue du Seigneur.

Cette manière de voir le gouvernement 
de notre Eglise diocésaine surprend 
souvent les gens qui ignorent cela. En 
effet, il ne faut jamais oublier que notre 
Eglise est l’Eglise du Christ et que c’est 
lui qui par son Esprit la conduit vers le 
Royaume et avec elle tous les hommes. 
Avec la Vierge Marie, elle demeure la 
« servante du Seigneur. »

Les doyennés

Notre diocèse est divisé en huit doyen-
nés. Ce sont des unités regroupant 
plusieurs paroisses, en essayant qu’ils 
aient une signifi cation géographique, 
voire historique réelle… ce n’est pas 
toujours facile dans un diocèse qui 
regroupe a lui seul les anciens dio-
cèses d’Avignon, Carpentras, Orange, 
Vaison, Apt et Cavaillon ! Même si les 
années ont passé depuis la Révolution, 
les disparités demeurent ; ce sont de 
bonnes occasions d’exercer la charité 
dans la communion !
Doyenné d’Avignon centre, du Grand 
Avignon, d’Orange - Bollène, de Vai-
son-Valréas, de Carpentras, d’Apt, de 
Cavaillon – l’Isle sur la Sorgue, et de 
Pertuis- Cadenet…
Chaque doyenné est animé par un 
Doyen, nommé par l’évêque après 
consultation des prêtres. Un vicaire 
épiscopal assure le lien entre le doyen-
né et le diocèse. Les prêtres et diacres 
d’un doyenné se réunissent tous les 
mois.

La paroisse

Chaque doyenné est composé de 
paroisses, regroupées ou non en 
secteurs inter-paroissiaux. La Paroisse 
est le lieu de vie de tout chrétien car là 
demeure la communauté chrétienne. 
C’est le lieu normal de la réception 

des sacrements dans la liturgie, de 
l’enseignement de la Parole de Dieu et 
de la vie dans la charité fraternelle selon 
l’Evangile.

Le mot « paroisse » a pour origine un 
mot grec signifi ant ‘maison pour des 
hôtes de passage’… Le sens devrait 
demeurer aujourd’hui. La fi nalité de 
notre vie chrétienne n’est pas ici bas… 
Le but n’est pas d’avoir une paroisse 
super mais d’y vivre selon l’Evangile 
avec des frères et des sœurs envoyés 
par le Seigneur et non choisis par nous, 
dans une réelle dimension missionnaire 
auprès de tous les habitants qui demeu-
rent sur le territoire de la paroisse.

C’est donc par des liens de paix, dans la 
communion de l’Esprit Saint, que s’or-
ganise la vie du diocèse. Il est impor-
tant que les fi dèles sachent « comment 
ça marche », que l’évêque (ou même 
le pape !) n’intervient pas directement 
pour résoudre d’éventuels problèmes ; 
le principe de subsidiarité (chaque 
chose doit être décidée et réglée à son 
juste niveau) est fondamental dans 
l’Eglise. Cela ne nuit pas à l’autorité, 
au contraire, car celle-ci peut être ainsi 
vécue par tous dans la paix.

Aimons connaître notre diocèse ! 
Soyons pleinement participants aux 
diverses activités diocésaines (ordi-
nations, fêtes etc.). C’est notre famille 
dans le Seigneur qui vit et célèbre dans 
le diocèse d’Avignon. Cette grâce fami-
liale est offerte à tous ! ■

La rédaction 

Saint Siffrein, 

Ecole d’Avignon, 15e s., Musée du Petit Palais
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La vision chrétienne d’un événement

Fallait-il être un analyste fi nancier 
de grande envergure ou un éco-
nomiste pointu pour voir dans 

l’évolution des marchés depuis envi-
ron trois décennies, les signes avant-
coureurs d’une crise inéluctable ?

Le seul bon sens, ce que l’on nomme 
aussi le sens commun, imposait une 
évidence : la dérégulation des marchés 
dans une dynamique totalement incon-
trôlée, que les autorités en charge 
laissaient dériver en affi rmant que 
les marchés pouvaient s’autoréguler, 
conduisait inéluctablement aux résul-
tats désastreux que nous connaissons 
aujourd’hui. Aveuglés par une sorte de 
naïveté inconséquente – je n’oserais 
pas parler de candeur – et avec une 
irresponsabilité gravement coupable, 
les tenants d’un libéralisme sans limite 
qui se voulait créateur de richesses ont 
laissé se déliter le fonctionnement des 
marchés jusqu’à une situation dans 
laquelle les risques de faillite plané-
taire ne sont pas exclus.

Où est l’erreur ?

Posé le bref constat précédent, les 
interrogations surgissent. Comment 
se fait-il qu’une telle situation se soit 
progressivement mise en place ? Une 
première réfl exion, toute simple, de 
simple bon sens : les marchés bour-
siers sont nécessaires. Pourquoi ? 
Parce que les entreprises ont besoin 
de capitaux pour investir dans des ins-
tallations qui seront créatrices d’em-
plois et de richesses. Ainsi le déten-
teur de capitaux pourra-t-il – moyen-
nant une rémunération correcte – les 
mettre à la disposition de ceux qui les 
utiliseront pour le bien et au profi t de 
tous. Il y a dans ce processus une 
fi nalité : mettre des fonds au service 
du « bien commun ».

La spéculation

Le dérapage commence quand la 
spéculation prend le pas sur cette 

organisation fi nancière économique 
et commerciale. Effectuée par des 
petits porteurs la spéculation n’est 
sans doute pas sans conséquence. 
Mais quand elle prend une 
dimension exponentielle avec des 
fonds spéculatifs qui permettent 
de s’enrichir spécifi quement sur du 
virtuel sans création effective de 
richesses, elle devient un instrument 
de « destruction massive » (cf. le 
système Madoff), et l’édifi cation 
de ce que l’on nomme des bulles 
fi nancières susceptibles d’éclater 
à tout moment aggrave encore le 
niveau déjà très grand des risques. 
Ajoutez à tout cela le rôle délétère 
de la rumeur, les instruments divers 
et variés qui permettent de faire en 
un clic et un centième de seconde un 
aller-retour, les possibilités d’achat 
et de vente à découvert (interdites 
pour 15 jours en France, Espagne et 
Italie !) vous obtenez une économie 
reposant non sur la réalité mais sur 
le mensonge. La soif inextinguible 
d’enrichissement quelles qu’en 
soient les conséquences fait le reste 
et conduit à cette folie : peu importe 
tout ce qui pourra être détruit à côté 
pourvu que la richesse affl ue au profi t 
du spéculateur !

Des « Printemps Arabes » aux vio-
lentes révoltes londoniennes en pas-
sant par les « indignés » de Madrid 
ou d’Athènes, n’est-ce pas l’exas-
pération que génèrent ces dérègle-
ments qui se manifeste ? Car, en 
défi nitive, comment ne pas avoir le 
sentiment que ce sont toujours les 
plus pauvres et les plus démunis qui 
« paieront l’addition » ? Que penser 
quand on voit – même s’il fallait le 
faire – que l’on a été beaucoup plus 
prompts à lever des fonds pour sau-
ver les banques que pour sauver 
la vie des habitants de la corne de 
l’Afrique ?

Face au mensonge, 
la crise est-elle une chance?

Henri FAUCON

La bourse de Wall Street à New York
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FOI

diant désespérément comme s’il rece-
lait de lui-même une lumière cachée, 
comme s’il avait une clé secrète pour 
ouvrir l’avenir de l’homme, mais en 
l’exposant et en nous exposant au 
mystère du Dieu créateur et rédemp-
teur.
N’est-ce pas d’une certaine façon ce 
que chantait l’incomparable poète 
qu’est saint Jean de la Croix ? Celui 
qui est la lumière du monde expo-
sée sur le candélabre de la croix 
« guide plus sûrement que la lumière 
de midi ». Dans les événements de 
la Passion, le Christ affronte le mal 
et en triomphe, en le subissant avec 
toute sa liberté. Il n’entre pas dans 
l’engrenage de la malédiction, de 
l’accusation, de la perpétuation du 
mal sous forme de vengeance ou 
de désespérance. Dans l’expérience 
réelle de l’abandon, il rompt la chaîne 
des répercussions et de la contagion 
d’une logique fatale, parce qu’il par-
donne et s’en remet au Père dans un 
geste suprême d’amour…
La Croix ne se tient pas à distance de 
la sécularité. Sans la Croix la sécu-
larité devient sécularisation, le mal 
devient plus fort que la grâce. Par et 
dans la Croix, la sécularité est pré-
sence de sainteté au cœur du monde. 
Par et dans la Croix, la puissance du 
Christ est plus forte que la puissance 
des ténèbres du monde. Par et dans 
la Croix, le pouvoir de Dieu devient le 
pouvoir même de l’homme.
Il faut cependant être réaliste : la 
Croix reste toujours un scandale, elle 
est une « nuit » dirait saint Jean de 
la Croix, mais une nuit qui contient la 
lumière du salut, la lumière de la vie. 
Aussi, la foi qui adhère au mystère de 
la Croix peut-elle au cœur du monde
chanter avec le poète de Ségovie : 
« Ô nuit ! toi qui m’as guidé. Ô nuit ! 
plus aimable que l’aurore » *

Peut-être notre chance de choisir 
réellement notre liberté n’a-t-elle 
jamais été aussi grande qu’en ces 
moments troublés ? Encore faut-il 
que nous gardions le regard tourné 
vers la lumière ! ■

* (Jean-Marie Lustiger, extraits d’une conférence 
donnée à Madrid le 22 octobre 1986. In Dieu 
Merci. Ed Critérion)

gue confesse que le Seigneur, c’est 
Jésus-Christ, à la gloire de Dieu le 
Père » (Ph2 6-11)…
La méditation de la Passion et la 
contemplation du Christ en croix peu-
vent permettre non seulement de 

situer toute chose dans la perspec-
tive de l’histoire du salut, mais encore 
d’apprécier plus justement la réalité 
du monde actuel. Et cela, non en l’étu-

Je suis bien sûr incapable de donner 
des réponses à toutes les questions 
qui se posent dans cet affolement que 
connaît notre monde. Tout au plus, puis-
je suggérer des pistes ou plutôt confi e-
rais-je au cardinal Lustiger le soin de le 
faire. Même s’il parlait alors de l’écono-
mie plus que de la fi nance, les propos 
du Cardinal restent très éclairants :

Ce qu’en disait déjà 
le cardinal Lustiger*

« En réalité, la technicité de l’écono-
mie s’aveugle sur son absence de 
fi nalités ou bien se donne des fi nalités 
qu’elle ne s’avoue pas. » *[...]

« Il ne suffi t pas de considérer l’éco-
nomie comme un domaine neutre, où 
devraient seulement être observées 
des recettes d’effi cacité, voire même 
des règles d’équité ou de juste répar-
tition des biens. Il ne suffi t pas non 
plus de rappeler l’amour privilégié de 
Jésus pour les pauvres et les petits, à 
moins de saisir la raison de cet amour 
dans la folie de la Croix qui porte en 
elle-même une exigence radicale de 
pauvreté. Au-delà d’un problème de 
justice ou d’injustice sociale au sens 
moderne du mot, au-delà d’un sys-
tème de péréquation des ressources 
plus ou moins élaboré et effi cace, il 
faut voir que l’économie est aussi le 
lieu où la liberté de l’homme doit exer-
cer ses choix les plus radicaux.

Le chemin de la Rédemption : Pour 
accéder à la liberté à laquelle il est 
destiné, l’homme doit passer par le 
chemin de la Rédemption, suivre 
l’étroit chemin de croix du Christ ser-
viteur. Lui qui, « de riche qu’il était, 
s’est fait pauvre pour nous enrichir de 
sa pauvreté » (2Co 8,9). Lui, qui « est 
de condition divine n’a pas considé-
ré une proie à saisir d’être l’égal de 
Dieu. Mais il s’est dépouillé prenant la 
condition de serviteur, devenant sem-
blable aux hommes… Il s’est abaissé 
devenant obéissant jusqu’à la mort, à 
la mort sur une croix. C’est pourquoi 
Dieu l’a souverainement élevé et lui 
a conféré le Nom qui est au-dessus 
de tout nom… Afi n que toute lan-

Christ en croix, couvent des Hiéronymites, Lisbonne

Il faut voir que 
l’économie est aussi 

le lieu où la liberté de 
l’homme doit exercer 

ses choix les plus 
radicaux.
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Septembre, le mois de la rentrée ! C’est la reprise 
générale : la rentrée scolaire s’accompagne de toutes 
les autres rentrées (politiques, sociales, parois-
siales…). Rentrer, c’est vivre un nouveau départ, se 
lancer dans une étape nouvelle. Une rentrée n’est 
jamais banale, c’est le temps de la nouveauté : nou-
veaux projets, nouvelles promesses. C’est le moment 
de casser la routine.

Un danger guette les chrétiens catholiques. Ceux de 
notre Enclave des Papes n’y échappent pas : vouloir 
une Eglise à sa mesure ! On est bien entre nous, ne 
nous bousculez pas ! Comment se fait-il que lorsqu’une 
messe unique est célébrée pour faire Eglise, commu-
nauté, à l’occasion d’un événement (rentrée parois-
siale, Confi rmation,…) celle-ci soit désertée ? A force 
de dire « je laisse la place aux autres », il n’y a pas 
grand monde ! Des fi dèles qui participent chaque 
dimanche à l’Eucharistie n’y viennent pas si la messe 
n’est pas célébrée dans leur village ! Ne suis-je alors 
pas dans l’attitude de prendre au lieu de donner ?

Dans sa lettre pour la 48e Journée Mondiale de Prière 
pour les Vocations, le Pape Benoît XVI écrivait que 
« le devoir de cultiver les vocations revient à la com-
munauté chrétienne tout entière, qui s’en acquitte 
avant tout par une vie pleinement chrétienne ». Il 
continue : « la capacité à cultiver les vocations est 
un signe caractéristique de la vitalité d’une Église 
locale. » La question nous est donc renvoyée : vivons-
nous pleinement notre foi ? Trois priorités condition-
nent notre approche des vocations : la vie fraternelle 
de nos communautés paroissiales (« C’est à l’amour 
que vous aurez les uns pour les autres, qu’on recon-

naîtra que vous êtes mes disciples » nous dit Jésus), 
la vie spirituelle et l’élan missionnaire.

Notre communauté chrétienne donne-t-elle un témoi-
gnage de vie fraternelle, de vie spirituelle et d’élan 
missionnaire qui donne envie à un jeune de se donner 
tout entier pour le service de l’Eglise et du monde ? 
Nous voulons tous des prêtres, des religieux, des reli-
gieuses ! Mais dans ma façon de vivre ma foi, est-ce 
que je donne envie à un jeune de se mettre au service 
de la communauté chrétienne ? Quelle est ma partici-
pation à la vie de la communauté ? Certes, la foi est 
une rencontre personnelle du Christ mais elle ne se 
vit pas de façon solitaire et individualiste ! Cette ren-
contre personnelle du Christ ne s’accomplit qu’au sein 
d’une communauté !

Le mot qui défi nit le mieux la communauté ecclésiale 
et la vie fraternelle est celui de communion. D’abord, 
c’est le mot qui est utilisé par le Nouveau Testament. 
Ensuite, il a l’avantage de ne point fi xer une fois pour 
toutes un type précis de communauté. La communion 
manifeste que l’unité n’est pas seulement celle qui 
relie des amis qui se choisissent, mais des frères qui 
sont donnés et reçus d’un Autre, que sa vraie source 
est dans le Christ, que l’Esprit Saint est plus puissant 
que nos clivages, que le grand témoignage porté à la 
résurrection est la fraternité entre hommes différents.
Nous ne sommes pas dans l’Eglise parce que nous y 
sommes à l’aise ou qu’elle correspond à nos désirs, 
mais parce qu’en elle nous recevons la grâce d’être, 
dans le Christ par l’Esprit, fi ls de Dieu et frères. 
L’Eglise n’est pas un salon ou une salle de club. Elle 
est le Corps du Christ dont les membres différents, 
se faisant souvent souffrir les uns les autres, tiennent 
la Vie non d’eux-mêmes, mais de la Tête qui est le 
Christ.

Cette réalité de la communion nous permet de com-
prendre le ministère original et irremplaçable des 
prêtres. Consacrés par le don de l’Esprit, ils sont 
les représentants du Christ Tête qui rassemble les 
hommes différents et les groupes divers dans l’unique 
communion trinitaire. Par le service de la même foi, 
des mêmes sacrements, de la même mission, ils sont 
les ministres de cette communion qui vient de Dieu à 
travers l’effort actif des hommes. A ce titre, ils sont les 
témoins visibles de l’Eglise communion. Cette réalité 
de la communion nous permet aussi de comprendre 
l’importance fondamentale de la paroisse.

Père Olivier DALMET
Curé de l’Enclave des Papes

■ DEPUIS L’ENCLAVE SANS FRONTIÈRES* : 
L’EGLISE EST UN MYSTÈRE DE VIE FRATERNELLE !

*Revue de l’Enclave des Papes septembre 2011
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Le dimanche 27 juin dans l’après midi, l’église du Sacré 
Cœur se remplit peu à peu pour ce qui est désormais 
une fête annuelle dans notre diocèse : les ordinations 
diaconales et sacerdotales !
Cette année 2011, notre archevêque ordonne 4 diacres 
en vue du sacerdoce et deux prêtres.
Jean Luc Chauvet et Hector Argamonte sont ordonnés 
prêtres.
Pierre Khanh, Merlin Yacmi, ainsi que les frères 
Carmes Messagers de l’Esprit Saint, Diego et William, 
reçoivent le diaconat en vue du sacerdoce.

Ces ordinations réunissent quatre des cinq continents :
Hector vient d’Argentine, Diego et William du Brésil, 
Merlin du Cameroun, Pierre du Viet Nam et Jean Luc 
de Cavaillon ! Notre Eglise diocésaine se réjouit de 
manière Pentecostale !!!

Et l’assemblée est à l’image des ordinands : multico-
lore et multilangues !!! Le Seigneur s’y retrouve très 
bien !

A la fi n de la célébration, Mgr Cattenoz annonce à cha-
cun la nomination qu’il reçoit dans le diocèse :
Jean Luc sera vicaire à l’Isle sur la Sorgue, confi é au 
soin du Père Beau.
Hector sera vicaire au Pontet, confi é au soin du Père 
Hoarau.
Merlin, sera diacre à Camaret et Pierre à Carpentras.
Quant aux deux frères Carmes messagers de l’Esprit 
Saint, Diego et William, ils termineront leurs études 
pour un semestre encore à ND de Vie, tout en demeu-
rant avec leur communauté à Mallemort.

Rendons grâce à Dieu qui prend soin de son troupeau !

■ LES ORDINATIONS DE JUIN
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Le dimanche 9 octobre, à 16h00, nous ouvrirons 
cette année jubilaire par une messe solennelle prési-
dée par le Cardinal Philippe Barbarin.

Cette journée sera préparée par trois jours de prière : 
nous nous retrouverons à la Métropole pour la célé-
bration des vêpres les jeudi 6, 7 et 8 octobre à 
18 heures. La prédication sera assurée par le Père 
Jean Miguel Garrigues, op.. Tout le monde y est invi-
té ! C’est un événement majeur pour la vie de notre 
diocèse.

Cette année jubilaire sera une démarche de tous 
pour se réjouir et rendre grâce pour l’amour de notre 
Dieu. Durant cette année, en venant en pèlerinage à 
NOTRE-DAME DES DOMS, nous viendrons vers Dieu 
renouveler la grâce de notre baptême, en nous replon-
geant dans la miséricorde infi nie du Père, manifesté 
en son Fils Jésus, et répandue sur le monde par le don 
de l’Esprit Saint.

Cette démarche, que l’on peut faire seul ou en groupe, 
est simple : Entrant par la porte sainte de la Métropole, 
nous sommes invités à la prière par la profession de 
notre foi, la confession de nos péchés et l’eucharistie, 
de manière à ouvrir notre cœur à la surabondance de 
grâce de notre Dieu, libérant notre être de tout lien 
avec le péché, aujourd’hui et pour toujours.

Tel est le sens du don par l’Eglise de l’indulgence 
divine, ce surcroît d’amour de notre Dieu pour tous les 
hommes, objet de la bienveillance du Père.

Renouvelés ainsi par le Seigneur, nous rendons grâce 
avec Marie et l’Eglise, car notre Dieu a fait pour nous 
des merveilles.

Chaque mois, dans Eglise d’Avignon, nous revien-
drons sur cet événement de notre vie diocésaine.

 La rédaction

■ NEUVIEME CENTENAIRE 
DE LA CONSECRATION DE NOTRE-DAME DES DOMS

■ IMPRESSIONS AU 
FESTIVAL COUCHANT 

Il peut sembler téméraire, voire malhonnête, de parler 
du Festival 2011 lorsque l’on n’a vu que huit spectacles, 
deux du IN et six du OFF. C’est pourquoi je transmets 
seulement mes impressions.
Un pas fut franchi l’an dernier par ce que je vécus au 
Palais des Papes. Irrité par un Paperlapap qui niait 
la puissance du Verbe pour en faire un verbiage gro-
tesque, je constatai une action insidieuse, un travail de 
sape dangereux, car passer de la puissance du Verbe 
au verbiage n’est pas anodin. Le texte disparait pro-
gressivement du Festival, et quand il est présent, il est 
rarement dans notre langage. Ce qui faisait la force du 
festival de Vilar, c’était la volonté de magnifi er un texte, 
de le revisiter et le donner au plus grand nombre afi n 
qu’il s’émerveillât de l’histoire racontée, de la person-
nalité des comédiens, du talent du metteur en scène, 
avec des moyens réduits, et que ces nuits d’Avignon 
fussent une fête. Il suffi t d’examiner l’affi che du festival >
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2011 pour constater le changement. Qu’y voit-on ? Une 
triste main dont le pouce devient une autre main, et en 
prime les taches de graisse que l’artiste fi t sur la nappe 
de restaurant de la composition originale. Que reste-t-il 
dans tout cela de la fête et du théâtre ? C’est ce que 
l’on retrouve dans les spectacles du IN, un ésotérisme 
de bazar, un désir de choquer, l’improvisation mise au 
rang du travail d’une vie ; les « nuits de septembre » 
sont devenues nuits de l’ennui, un ennui de bon ton, où 

>

Le ciel - celui de la météo - a rejoint celui de tous 
les saints pour fêter Sainte Claire : bleu et clément il 
promet à tous ceux qui viendront au monastère des 
Clarisses de la Verdière une très belle journée de fête 
pour ce 11 août qui marque l’entrée dans le jubilé du 
huitième centenaire de l’ordre.
Elle sera belle cette journée, priante d’abord, et fra-
ternelle.

Tout au long de la journée, les visiteurs ont pu faire 
leurs achats aux stands et au petit magasin.

À 18 heures l’accueillante église du monastère est bon-
dée pour les vêpres et la messe présidée par Mgr Cat-
tenoz. Comme toujours à la Verdière, les chants sont 
beaux et recueillis. Tous les fi dèles présents vivent 
pleinement cet intense moment de communion. En fi n 
de célébration la bénédiction des petits pains rappelle 
le miracle qui se produisit quand Claire, bénissant les 
petits pains, vit avec tous ceux qui se trouvaient à ses 
côtés se dessiner une croix sur les pains qu’elle venait 
de bénir. Et nous mangerons les délicieux petits pains 
offerts à la sortie !

Dès le matin, les tables ont été dressées dehors pour 
accueillir les quelques 150 convives qui se sont ins-
crits pour partager le repas. L’ambiance est fraternelle 
et la nourriture excellente. C’est encore un très bon 
moment.

Puis nos sœurs Clarisses nous offrent une très belle 
- oserais-je dire divine – surprise : un ineffable spec-
tacle. Revêtues du costume folklorique de leur pays 
d’origine elles dansent ou chantent avec spontanéité 

et simplicité, illustrant la diversité qui est la richesse du 
monastère. Le sentiment vient alors à tous les specta-
teurs ébahis que nos sœurs dansent aussi et surtout 
pour leur Seigneur. C’est un accent amène et délicat 
du Cantique des Cantiques qui envahit les cœurs.

La journée se termine par les complies dans le cloître. 
Nous repartons recueillis et nourris en rendant grâce.

La Rédaction

■ SAINTE CLAIRE AU MONASTÈRE 
DE LA VERDIÈRE

un public aisé vient se repaître des horreurs du monde.

C’est dans le OFF que subsiste une fougue, un désir 
de partage, un public jeune et acharné. Le choix y 
est si vaste qu’il vaut mieux connaître la compagnie 
ou recueillir les témoignages d’amis avant de se lan-
cer dans l’aventure, mais souvent, vous y trouverez le 
Verbe et l’Esprit. 

F.Challiol
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Avignon, le 9 août 2011

Communiqué
Crise alimentaire dans la Corne de l’Afrique : le 
Secours Catholique-Caritas France lance un appel 
aux dons

Plus de 12 millions d’Africains, pour moitié des 
enfants, subissent une très 
grave crise alimentaire. 
Les besoins appellent des 
réponses urgentes.

Les pays de la Corne de 
l’Afrique (Kenya, Érythrée, 
Éthiopie, Somalie, Djibouti, 
Tanzanie et le nord est de 
l’Ouganda) sont les plus 
touchés par la famine qui 
menace les populations. 
Parmi les 12 millions de per-
sonnes souffrant de malnu-
trition, on dénombre 4,8 mil-
lions d’Éthiopiens, 3,7 mil-
lions de Kényans et autant 
de Somaliens.

En Somalie, le quart de la 
population a fui dans l’espoir 
de trouver de la nourriture 
ailleurs.   

Causée par la pire sécheresse de ces soixante der-
nières années, cette crise a été exacerbée par l’aug-
mentation du prix du pétrole et l’infl ation des prix ali-
mentaires. La prochaine 
période de pluie n’étant pas 
attendue avant octobre, les 
prévisions pour les mois à 
venir sont catastrophiques. 
Les Caritas mobilisées 
apportent les réponses 
adaptées au contexte de 
chaque pays. En Somalie, 
où la crise est particuliè-
rement aiguë, le président 
de la Caritas nationale, 
Mgr Giorgio Bertin, décla-
rait que la situation de son 
pays « était désastreuse. 
Dans le Sud, la sécheresse 

s’ajoute à l’absence de gouvernement et à vingt ans 
de confl its. Si nous voulons éviter une catastrophe, 
nous devons agir rapidement mais en faisant attention 
au contexte compliqué de l’insécurité. »

La moitié des enfants souffrent de malnutrition
Des milliers de Somaliens 
arrivent quotidiennement 
en Éthiopie et au Kenya. 
Et parmi eux, près de la 
moitié des enfants souf-
frent de malnutrition. Un 
taux qui a doublé depuis 
janvier. La Caritas soma-
lienne distribue de la nour-
riture à 7 000 personnes 
(dont 1 400 enfants et per-
sonnes âgées) et des com-
pléments alimentaires à 
plus de 4 000 personnes, 
favorisant les enfants, les 
mères avec bébé et les per-
sonnes âgées. Par ailleurs, 
les Caritas suisse et luxem-
bourgeoise permettent à 
70 000 semi-nomades de 
l’est de la Somalie un accès 
à l’eau potable.

Des cas de choléra
Au Kenya, où les enfants sont aussi particulièrement 
touchés par la famine, on note des cas de choléra 
dans les zones où l’eau est rare et le bétail est en 

train de mourir de soif. 
La Caritas nationale, 
aidée par d’autres Cari-
tas, apporte une aide 
alimentaire à 40 000 per-
sonnes des zones les 
plus sensibles de l’est 
du pays. Là encore, ce 
sont les mères et les 
enfants qui sont le cœur 
de cible de ces distribu-
tions. Par ailleurs, des 
programmes vétérinaires 
tentent de maintenir en 
bonne santé 15 000 têtes 
de bétail. 

■ LE SECOURS CATHOLIQUE-CARITAS FRANCE 
LANCE UN APPEL POUR LA CORNE DE L’AFRIQUE
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La Caritas éthiopienne, aidée par la 
Confédération des Caritas, distribue 
une aide alimentaire à plus de 80 000 
habitants de Haraghe et Meki, et sou-
tient des programmes vétérinaires 
pour éviter la perte en bétail.

Les Caritas se réunissent en forum
Le travail des Caritas se fait au 
niveau de chaque pays. Les Cari-
tas présentes dans ce pays se réu-
nissent en forum. Dans ce forum, 
elles coordonnent leurs actions 
pour répondre à cette crise dans 
le contexte particulier au pays. Un 
plaidoyer devrait, en revanche, 
mettre en commun les positions 
de tous les membres de la Confé-
dération des Caritas.

L’appel aux dons et les actions 
du Secours Catholique
Depuis un mois, le Secours 
Catholique appelle aux dons 
après avoir immédiatement 
engagé 300 000 euros pour des 
actions d’urgence. Le direc-
teur de l’action internationale 
du Secours Catholique, Marc 
Laroche, la responsable des 
urgences internationales et le 
chargé de mission de la région 
étaient sur le terrain à la mi-juillet pour 
évaluer les besoins et rencontrer plusieurs partenaires 
ainsi que leurs homologues des Caritas anglaise, 
américaine, irlandaise, suisse et kényane pour défi nir 
la réponse de la Caritas française.

En Somalie, un millier d’enfants est actuellement 
pris en charge (nourriture et soins) par un des parte-
naires du Secours Catholique et soutenu par les dons 
recueillis jusqu’ici.

En Éthiopie, le Secours Catholique agit à travers la 
Caritas nationale, l’Église catholique du pays (Ethio-
pian Catholic Church), qui distribue dans les diocèses 
les plus fragilisés des compléments alimentaires et 
des semences, réhabilite et multiplie les points d’eau 
et porte une attention particulière à la santé du bétail, 
souvent unique capital des habitants.
D’autres soutiens sont à l’étude et devraient se concré-
tiser très rapidement.
Le Secours Catholique agit en partenariat avec les 
Caritas implantées de longue date sur le terrain. Cette 

politique a l’avantage de bien connaître les populations 
aidées et les circuits d’approvisionnement locaux, ain-
si que de réduire au maximum les frais d’intervention.

Service Communication : Christiane Schwanengel
Délégué : Christophe Lenfant

Pour soutenir ces actions d’urgence en faveur 
des populations touchées par la crise alimentaire 
et nutritionnelle, le Secours Catholique-Caritas 
France lance un appel aux dons :
Secours Catholique, BP 455, 75007 Paris 
Mention : « Crise Corne de l’Afrique »
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Du lundi 4 au vendredi 8 juillet 2011, 260 jeunes et 
adultes ont vécu une aventure physique et spirituelle 
hors du commun : un pèlerinage en VTT, qui les a 
conduit de Mirabeau à Avignon en passant par La Tour 
d’Aigues, Lauris, Cavaillon, Frigolet. Cette troisième 
édition du pèlerinage est organisée par le « service 
jeunes » du diocèse d’Avignon. 
Pour mémoire, en 2010, le pélé VTT avait rassemblé 
230 personnes dont 150 cyclistes. En 2009, ils étaient 
120 personnes dont 70 cyclistes.

Le but est d’offrir chaque année à des jeunes 
collégiens de vivre une aventure spirituelle sous 
la protection de la Vierge Marie. Le pélé VTT est 
une activité culturelle et cultuelle. En période de 
vacances, le pélé VTT a encore donné l’occasion à 
tous les jeunes participants de vivre un temps fort 
combinant les dimensions physiques et spirituelles et 
leur permettant de se retrouver nombreux, dans une 

dynamique portant au dépassement de soi.
Les adultes (animateurs, accompagnateurs, per-
sonnes au service de la logistique, de l’intendance, 
de la sécurité et de la santé) ont l’occasion de mettre 
leurs compétences et talents au service des autres 
dans le don de soi.

Le pélé VTT est un pèlerinage marial 
intergénérationnel :
En effet, tous les participants sont dans une démarche 
spirituelle de pèlerin permettant une découverte ou un 
approfondissement de leur foi par les prières, les temps 
de réfl exion et de célébration qui ont lieu chaque jour.
 L’itinéraire conduit les pèlerins d’églises en chapelles 
ou sanctuaires dédiés à Marie… Cet itinéraire est 
aussi l’occasion de (re)découvrir le patrimoine culturel 
du Vaucluse.
Les jeunes pèlerins cyclistes (en blanc) sont 
accompagnés et encadrés par des animateurs 

■ LE PÉLÉ VTT 84 : 3E ÉDITION

De Mirabeau nous pédalons vers Avignon, 

En équipe, tout joyeux, nous avançons, 

En VTT, pendant l’été, Vierge Sainte, fais-nous rouler vers la sainteté !
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(en bleu) qui veillent sur eux et par des prêtres et 
séminaristes (en vert) qui les conduisent dans leur 
démarche spirituelle. 
A leur service, d’autres jeunes (plus âgés) forment 
le STAFF (en jaune). Ils se déplacent en car afi n de 
monter et démonter chaque jour le camp (itinérant) et 
animent les veillées. 
Des adultes (de 20 à 75 ans), vêtus de rouge, assurent 
la logistique, préparent les repas, assurent la sécurité 
aux carrefours des routes, soignent les bobos…(en 
rouge et blanc)

Ce pèlerinage est un camp déclaré auprès des 
services départementaux.  Le directeur en est le 

Père Charles-Bernard SAVOLDELLI. Le responsable 
de ce pèlerinage devant l’Eglise est le Père Michel 
BERGER. Il est important de souligner que tous les 
adultes participant à ce pèlerinage sont bénévoles 
pour un nombre d’heures estimé à 4500 heures.

Les effectifs
144 jeunes de 13 – 15 ans = âge collège dont 
48 fi lles et 96 garçons
30 jeunes de 15 – 18 ans = âge lycée (garçons et fi lles)
26 animateurs et animatrices âgés de 17 à 25 ans
50 adultes au service,
6 prêtres, 1 diacre, 1 séminariste, 3 religieuses
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Parole d’Eglise

Le Christ Jésus lui-même, avant 
de donner librement sa vie pour le 
monde, a de telle sorte organisé 
le ministère apostolique et promis 
d’envoyer le Saint-Esprit, que ce 
ministère et cette mission sont tous 
deux associés pour mener à bien, 
toujours et partout, l’œuvre du salut. 
À travers toutes les époques, c’est 
le Saint-Esprit qui « unifi e l’Église 
tout entière dans la communion et 
le ministère, qui la munit des divers 
dons hiérarchiques et charisma-
tiques », vivifi ant à la façon d’une 
âme les institutions ecclésiastiques 
et insuffl ant dans le cœur des fi dèles 
le même esprit missionnaire, qui 
avait poussé le Christ lui-même. 
Parfois même il devance visiblement 
l’action apostolique, tout comme il 
ne cesse de l’accompagner et de la 
diriger de diverses manières.

Dès le début de son ministère, le Sei-
gneur Jésus « appela à lui ceux qu’il 
voulut, et en institua douze pour être 
ses compagnons et pour les envoyer 
prêcher » (Mc 3, 13 ; cf. Mt 10, 1-42). 
Les Apôtres furent ainsi les germes 
du Nouvel Israël et en même temps 
l’origine de la hiérarchie sacrée. 
Puis, une fois qu’il eut par sa mort 
et sa résurrection accompli en lui-
même les mystères de notre salut et 
de la rénovation de toutes choses, le 
Seigneur, qui avait reçu tout pouvoir 
au ciel et sur la terre (cf. Mt 28, 18), 
fonda son Église comme sacrement 
du salut, avant d’être enlevé au ciel 
(cf. Ac 1, 11) ; tout comme il avait été 
lui-même envoyé par le Père (cf. Jn 
20, 21), il envoya ses Apôtres dans 
le monde entier en leur donnant 
cet ordre : « Allez donc, de toutes 
les nations faites des disciples, les 
baptisant au nom du Père et du Fils 
et du Saint-Esprit, et leur appre-
nant à observer tout ce que je vous 
ai prescrit » (Mt 28, 19 s.) ; « Allez 
par le monde entier proclamer la 
bonne nouvelle à toute la création. 
Celui qui croira et sera baptisé sera 
sauvé, celui qui ne croira pas sera 

condamné » (Mc 16, 15 s.). C’est 
de là que découle pour l’Église le 
devoir de propager la foi et le salut 
apportés par le Christ, d’une part en 
vertu du mandat exprès qu’a hérité 
des Apôtres l’ordre des évêques, 
assisté par les prêtres en union 
avec le successeur de Pierre, pas-
teur suprême de l’Église, et d’autre 
part en vertu de l’infl ux vital que le 
Christ communique à ses membres : 
le Christ « dont le Corps tout entier 
reçoit concorde et cohésion, par 
toutes sortes de jointures qui le 
nourrissent et l’actionnent selon le 
rôle de chaque partie, opérant ainsi 
sa croissance et se construisant lui-
même dans la charité » (Ep 4, 16). 
La mission de l’Église s’accomplit 
donc par l’opération au moyen de 
laquelle, obéissant à l’ordre du Christ 
et mue par la grâce de l’Esprit Saint 
et la charité, elle devient effective-
ment présente à tous les hommes et 
à tous les peuples, pour les amener 
par l’exemple de sa vie, par la pré-
dication, par les sacrements et les 
autres moyens de grâce, à la foi, à 
la liberté, à la paix du Christ, de telle 
sorte qu’elle leur soit ouverte comme 
la voie libre et sûre pour participer 
pleinement au mystère du Christ.

Cette mission continue et déploie 
au cours de l’histoire la mission du 
Christ lui-même, qui fut envoyé pour 
annoncer aux pauvres la bonne 
nouvelle ; c’est donc par la même 
voie qu’a suivie le Christ lui-même 
que, sous la poussée de l’Esprit du 
Christ, l’Église doit marcher, c’est-
à-dire par la voie de la pauvreté, de 
l’obéissance, du service et de l’im-
molation de soi jusqu’à la mort, dont 
il est sorti victorieux par sa résurrec-
tion. Car c’est ainsi dans l’espérance 
qu’ont marché tous les apôtres, qui 
ont achevé par leurs multiples tribu-
lations et souffrances ce qui manque 
à la passion du Christ au profi t de 
son Corps, l’Église (cf. Col 1, 24) ; 
souvent aussi le sang des chrétiens 
fut une semence. ■
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Le ministère apostolique 
selon Vatican II
Vatican II : Ad Gentes (4-5)
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et nouvelle évangélisation

(…) Puisque, dans les personnes que 
j’ai nommées plus haut (votre évêque 
Damas, les presbytres Bassus et 
Apollonius, le diacre Zotion), j’ai vu 
et aimé dans la foi toute votre com-
munauté, je vous en conjure : ayez à 
cœur de faire toutes choses dans une 
divine concorde, sous la présidence 
de l’évêque qui tient la place de Dieu, 
des presbytres qui tiennent la place 
du sénat des Apôtres, et des diacres 
qui me sont si chers, eux qui ont reçu 
la charge du service de Jésus Christ, 
lequel avant les siècles était auprès 
du Père, et qui s’est manifesté à la 
fi n des temps. Tous, donc, adoptez 
les mœurs de Dieu, respectez-vous 
mutuellement et que personne ne 
considère son prochain avec des 
vues charnelles, mais aimez-vous 
toujours les uns les autres en Jésus 
Christ. Qu’il n’y ait rien en vous qui 
puisse vous diviser : soyez unis à 
l’évêque et à ceux qui président pour 
refl éter et enseigner la vie éternelle. 

De même donc que le Seigneur n’a 
rien fait, ni par lui-même ni par ses 
Apôtres, sans son Père, avec qui il 
ne fait qu’un, ainsi vous-mêmes ne 
faites rien sans l’évêque et les pres-
bytres. N’essayez pas de donner une 
apparence de raison à vos activités 
privées, mais faites tout en commun : 
une seule prière, une seule supplica-
tion, un seul esprit, une seule espé-
rance dans la charité, dans la joie 
irréprochable ; un seul Jésus Christ, 
qui est au-dessus de tout. Concourez 
tous à former comme un seul temple 
de Dieu, autour d’un seul autel, en 
l’unique Jésus Christ, qui est sorti du 
Père unique, qui était auprès du Père 
unique, et qui est retourné à lui. (…)

A chaque époque, et de nos jours 
encore, de nombreux jeunes sont 
habités par le profond désir que les 
relations entre les personnes soient 
vécues dans la vérité et dans la soli-
darité. Beaucoup manifestent l’aspi-
ration à construire de vraies relations 
d’amitié, à connaître un amour vrai, 
à fonder une famille unie, à atteindre 
une stabilité personnelle et une réelle 
sécurité, qui puissent leur garantir un 
avenir serein et heureux.

[...]

Vous êtes l’avenir de la société et 
de l’Eglise ! Comme l’apôtre Paul 
l’écrivait aux chrétiens de la ville de 
Colosse, il est vital d’avoir des racines, 
des fondements solides ! Et cela est 
particulièrement vrai aujourd’hui, 
quand beaucoup de jeunes n’ont pas 
de repères stables pour construire 
leur vie, ce qui engendre en eux une 
grande insécurité. Le relativisme 
ambiant, qui consiste à dire que tout 
se vaut et qu’il n’y a aucune vérité ni 
aucun repère absolu, n’engendre pas 
la vraie liberté mais instabilité, décep-
tion, conformisme aux modes du 

moment. Vous, les jeunes, vous avez 
le droit de recevoir des générations 
qui vous précèdent des repères clairs 
pour faire vos choix et construire votre 
vie, comme une jeune plante a besoin 
d’un tuteur, durant le temps néces-
saire pour pousser des racines, pour 
devenir un arbre solide, capable de 
donner du fruit.

[...]

Chers amis, la Croix nous fait souvent 
peur, car elle semble être la négation 
de la vie. En réalité, c’est le contraire ! 
Elle est le « oui » de Dieu à l’homme, 
l’expression extrême de son amour 
et la source d’où jaillit la vie. Car du 
cœur de Jésus ouvert sur la Croix a 
jailli cette vie divine, toujours dispo-
nible pour celui qui accepte de lever 
les yeux vers le Crucifi é. Je ne peux 
donc que vous inviter à accueillir la 
Croix de Jésus, signe de l’amour de 
Dieu, comme source de vie nouvelle. 
En dehors du Christ mort et ressus-
cité, il n’y a pas de salut ! Lui seul peut 
libérer le monde du mal et faire gran-
dir le Royaume de justice, de paix et 
d’amour auquel nous aspirons tous.

La Divine Concorde
Lettre de Saint Ignace d’Antioche 
aux Fidèles de Magnésie

Message du pape Benoît XVI
AUX JEUNES DU MONDE À L’OCCASION 
DE LA XXVIe JOURNÉE MONDIALE 
DE LA JEUNESSE 2011 (extrait)
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INFORMATIONS RENTRÉE 2011-2012 - En date du 22  juillet  2011

                                                            SEPTEMBRE  2011

Lourdes Cancer 
- Espérance

Cette année 2011, le pèlerinage sera présidé par Mgr Jean Pierre GRALLET, évêque de Strasbourg et se dérou-
lera du 20 au 24 septembre.

Ce pèlerinage est un rassemblement joyeux, fraternel, qui permet de trouver la force pour combattre cette mala-
die. Il est nommé « le pèlerinage du sourire ».

Nous sommes tous concernés un jour ou l’autre, par le cancer comme malade, parent ou ami.

 L’association « L.C.E. » essaie d’apporter une réponse chrétienne d’espérance aux malades touchés par le can-
cer, de dédramatiser cette maladie avec tout ce qu’elle comporte d’isolement, d’angoisse et de questions pour 
les malades et leur entourage immédiat. Elle propose de partager et de vivre ensemble les moments diffi ciles et 
conseille vivement de participer au pèlerinage de septembre, à Lourdes.

Afi n de permettre aux enfants de vivre un pèlerinage à leur rythme, une organisation spécifi que a été mise en 
place. Ils bénéfi cient d’un encadrement de médecins pédiatres et d’infi rmières spécialisés en cancérologie infan-
tile.

Tout au long de l’année, l’association apporte une aide spécifi que aux personnes en diffi culté, des réunions tri-
mestrielles sont organisées.

Renseignements : Marie France BERNARD - 04 90 25 30 28 - guy.bernard3@worldonline.fr

COLLOQUE

Les évêques de 
France au XXe 
siècle

COLLOQUE   : Les évêques de France au XXe siècle – Questions pastorales et culturelles

les 8, 9 et 10 septembre 2011, à Notre Dame du Laus. Organisé par le diocèse de Gap et d’Embrun.

L’objectif de ce colloque, qui fait suite à la parution du Dictionnaire des évêques de France au XXe siècle (Le Cerf, 
2010), et au colloque de novembre 2010 à l’université Jean Moulin, Lyon II, sur le même sujet, est d’étudier les 
rapports des évêques aux questions pastorales, spirituelles et culturelles dans leurs diocèses.

Les vingt-cinq intervenants, historiens ou sociologues, théologiens ou spécialistes d’art sacré, ont été choisis 
parmi des universitaires ou spécialistes de renom, des doctorants ou de jeunes chercheurs, pour une approche 
pluridisciplinaire et une réfl exion qui puisse être la plus large possible. Citons, parmi d’autres, les professeurs 
Christian Sorrel et Jean Chelini, les Pères Pascal Gollnisch (Oeuvre d’Orient), Georges Colomb (Missions étran-
gères de Paris), Christian Delarbre (Institut catholique de Toulouse).

Les différentes conférences mettront en perspective le siècle à travers les grands moments : la séparation 
de l’Eglise et de l’Etat, le concile Vatican II et l’après concile, par exemple. Seront également envisagées des 
questions transversales, telles que le rapport des évêques à la vie religieuse, l’œcuménisme, ou encore les 
bibliothèques d’évêques.

Dominique Kaeppelin, sculpteur ayant réalisé de nombreuses oeuvres pour des cathédrales ou des sanctuaires, 
donnera une conférence en soirée, à Gap, offrant son point de vue d’artiste sur l’art sacré contemporain et le 
rôle des évêques.

La troisième journée du colloque, samedi 10 septembre, sera consacrée à des fi gures et à des problématiques 
régionales. Elle verra la participation d’historiens, théologiens et chercheurs locaux.

Cette manifestation s’achèvera par une table ronde suivie d’une conclusion scientifi que proposée par un histo-
rien.

De même qu’il avait introduit ce colloque, Mgr. Jean-Michel di Falco Léandri, évêque de Gap et d’Embrun, lui 
donnera son mot fi nal.

Les inscriptions sont d’ores et déjà ouvertes.

Renseignements : 04 92 50 30 73 et     colloque.eveques.2011@hotmail.fr

GIGONDAS GIGONDAS, 25 septembre 2011, XXIVème PELERINAGE – RENCONTRE Chrétiens - Monde de la Santé
Face à la Maladie psychique, quelle Espérance ? Liberté et guérison intérieure 
PROGRAMME
9 h 00 Accueil à la salle des Fêtes. Présentation de la journée 
9 h 30 Intervention du Docteur Bernard DUBOIS, médecin pédiatre, et membre de la communauté Des 
Béatitudes
11 h 30 Messe à la chapelle Saint Côme et Saint Damien
12 h 30 Apéritif offert par le Syndicat des Vignerons de Gigondas suivi d’un buffet-repas ou repas tiré du sac
14 h 30 Intervention du Docteur DUBOIS - Table ronde entre le conférencier et la salle
16 h 00 Conclusion et fi n de la rencontre.
L’entrée à la conférence est libre et gratuite
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« Dans le Christ, la vérité 
et la charité coïncident. 
Dans la mesure où nous 

nous approchons du Christ, 
notre vie, notre vérité et notre 
charité se fondent également. 
La charité sans la 
vérité serait aveugle ; 
la vérité sans la cha-
rité serait comme une 
“cymbale retentis-
sante” (1 Co 13, 1) ». 
C’est précisément de 
l’union, je voudrais 
dire de la symphonie, 
de la parfaite harmonie 
de vérité et de charité, 
qu’émane l’authen-
tique beauté, capable 
de susciter l’admira-
tion, l’émerveillement 
et la joie véritable dans 
le cœurs des hommes. 
Le monde dans lequel 
nous vivons a besoin 
que la vérité resplen-
disse et ne soit pas voi-
lée par le mensonge 
ou par la banalité ; il a 
besoin que la charité 
enfl amme et ne soit 
pas écrasée par l’or-
gueil et par l’égoïsme. 
Nous avons besoin 
que la beauté de la 
vérité et de la charité 
frappe au plus profond 

de notre cœur et le rende plus 
humain.

… Ne séparez jamais la créati-
vité artistique de la vérité et de 
la charité, ne cherchez jamais 

la beauté loin de la vérité et de 
la charité, mais avec la richesse 
de votre génie, de votre élan 
créatif, soyez toujours, avec 
courage, des chercheurs de 
la vérité et des témoins de la 

charité ; faites resplen-
dir la vérité dans vos 
œuvres et faites en 
sorte que leur beauté 
suscite dans le regard 
et dans le cœur de 
celui qui les admire, 
le désir et le besoin de 
rendre l’existence belle 
et véritable, chaque 
existence, en l’enri-
chissant de ce trésor 
qui ne vient jamais à 
manquer, qui fait de la 
vie un chef-d’œuvre et 
de chaque homme un 
artiste extraordinaire : 
la charité, l’amour. 
Que l’Esprit Saint, 
créateur de toute 
beauté qui est dans le 
monde, vous illumine 
toujours et vous guide 
vers la Beauté ultime 
et défi nitive, celle qui 
réchauffe notre esprit 
et notre cœur et que 
nous attendons de 
pouvoir contempler 
un jour dans toute sa 
splendeur. ■

« La splendeur de la vérité, 
la beauté de la charité »
Extraits du discours de Benoit XVI le 4 juillet lors de l’inauguration de l’exposition 
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OCTOBRE   2011

Association 
des Amis du 
bienheureux 
pape Urbain V

Nous serons très heureux de nous retrouver, nombreux nous l’espérons, à l’occasion de la prochaine Assemblée 
Générale de notre association « Les Amis du Bienheureux Pape Urbain V » qui se tiendra cette année le :

Samedi 1er octobre à 16 H 30
Maison Diocésaine   31 rue Paul Manivet  Avignon

Comme les années passées, l’Assemblée sera précédée par une messe célébrée à 11h00 en la Collégiale Saint 
Pierre par Monseigneur Cattenoz qui a l’amabilité de nous accueillir dans cette ville où Guillaume de Grimoard 
enseigna et où il fut couronné pape en 1362 sous le nom d’Urbain V.

L’ordre du jour de notre assemblée sera le suivant :

- Rapports moral et fi nancier,
- Quitus aux administrateurs, 
- Renouvellement du conseil d’administration : conformément aux statuts de l’association, l’A.G. procèdera 

à la réélection du tiers sortant par tirage au sort.
Les membres sortants sont : 
Général Merle, Alix de Feydeau, Abbé Bréhier, Abbé Dumoulin, Chantal Bazin de Jessey.
(si des adhérents souhaitent se porter candidats, qu’ils veuillent bien envoyer leur candidature avant le 
1/09/2011),

- questions diverses.

A l’issue de l’assemblée, une conférence sur « Urbain V, son époque et la nôtre » sera donnée.

Dans l’espoir de vous retrouver très nombreux à Avignon où Urbain V a fortement marqué ces lieux, je vous prie 
de croire, Chers Amis, en l’assurance de toute mon amitié.

Claire de Gatellier

P.S :  Pour les personnes qui le souhaiteraient et  en fonction des places disponibles, 
Mr. Didier Repellin, Inspecteur Général des Monuments Historiques nous fera découvrir 
les Hauts lieux d’Avignon : Notre-Dame des Doms, chapelle St Martial, couvent des Célestins…
Auparavant, un déjeuner est prévu à 12H30 à la maison diocésaine (16 € / personne).

Pour en connaître les disponibilités, merci de contacter dès que possible : 
Manuela de Tarlé
01 46 05 15 76 / 06 13 59 85 14

A l’Ecole 
d’Ignace

dates et thèmes prévisionnels des prochaines rencontres «A l’Ecole d’Ignace» organisées par l’aumône-
rie du Lycée Saint Joseph en partenariat avec le Centre d’Etudes Pédagogiques - Ignatien.

 Les journées sont les samedis, 3 dates sont prévues et une 4e envisagée sous forme de halte spirituelle.

 Une participation fi nancière sera demandée, possibilité de payer à la journée, tarif degressif pour le forfait 3 
journées, je vous communiquerai les montants dès qu’ils seront connus. (Cependant, l’aspect fi nancier ne doit 
pas être un frein à la participation aux formations, me contacter à la rentrée pour toute demande de précision.)

Public adulte, toute personne intéressée par la spiritualité de Saint Ignace de Loyola : n’hésitez pas à en parler 
autour de vous !!
 
- 8/10 : le discernement
- 3/12 : louange et reconnaissance
- 4/02 : prière et engagement communautaire
 
- 14/04 : halte spirituelle (hors lycée Saint Joseph, dans un lieu proche d’Avignon)



ZI Nantes Carquefou - Rue des Petites Industries
Case Postale 6202 - 44477 CARQUEFOU cedex 
Téléphone 02 40 30 15 32 - Télécopie 02 40 30 03 41

Cierges, bougies, veilleuses, 
vin de messe et articles 
religieux

Toute commande sera livrée 
par notre représentant local

Jean-Marc CHLOUP - 22, rue François Boucher - 84200 CARPENTRAS
Tél/Fax 04 90 62 76 65 - Portable 06 86 43 22 77
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sculpteur sur pierre

pour votre projet personnel
et les statues de votre église

Devis, dessins 
et maquettes préalables

MARTIN DAMAY
43bis rue de la République
30400 Villeneuve lès Avignon

tél: 04 90 26 67 71
mobile: 06 08 45 52 26
www.martindamay-sculpture.com

M., Mme, Mlle.............................................................................................
Adresse.......................................................................................................
Code Postal                              Ville.........................................................
Tél.: .............................................mél : ...................................................... 
A........................................ le...........................
      Signature

Règlement 
par chèque bancaire ou CCP 

à l’ordre de 
Secrétariat de l’Archevêché

 à adresser à : 
Eglise d’Avignon Service Abonnement
31, rue Paul Manivet - BP 40050

84005 Avignon cedex 1
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S  Je m’abonne à EDA 35 €  Je me réabonne à EDA 35 € Abonnement de soutien à partir de 40 €

Abonnement pour 1 an à la revue Eglise d’Avignon (EDA) - 10 numéros

A 7 kms du centre ville d'Avignon
Chambres climatisées de 75 € à 115 €

Veilleur de nuit - Parking fermé
Piscine - tennis - ping-pong -Parc d'un hectare

A 5 min du Golf de Chateaublanc
Restaurant - Salles de séminaires

HOTEL✩✩✩ RESTAURANT  P A R A D O U
Zone de l’Aéroport 84140 MONTFAVET

TEL 04.90.84.18.30
FAX 04.90.84.19.16

contact@hotel-paradou.fr
www.hotel-paradou.fr



 

Soudain, « Il me touche doucement

et le temps s’arrête...

mes yeux sont fermés par sa main,

mais elle était percée

avant que le monde fût

et je vois au travers,

et brusquement

tout éclate en jets de lumière,

dans ma larme tremble

et danse la Source de vie ».

Paul Evdokimov


